
Comité de défense santé du Pays de Guingamp
27 rue de la trinité
22200 Guingamp

Monsieur De  Cadeville
ARS Bretagne
6, place Colombes
35042 RENNES CEDEX

Objet : maternité de Guingamp

Le 06/12/2018,

Monsieur le directeur de l'ARS,

  Suite au rassemblement  pour le maintien de la maternité ce premier décembre nous
nous adressons à vous.

 L’hôpital de Guingamp a toujours eu 24h/24 des médecins anesthésistes, et depuis 20
ans le pédiatre intervient à partir de Saint-Brieuc s’il est sollicité. C'est d'ailleurs le cas dans
d'autres maternités, par exemple à Carhaix.

 Il n'y a jamais eu de difficultés fragilisant la prise en charge des parturientes - le
dire ne suffit pas, il faut le prouver. 

En ce qui concerne le coût de l’anesthésie, il est dans tous les hôpitaux très important,.
Dans chaque hôpital des Cotes d’Armor il existe des pénuries d’anesthésistes le projet médical
partagé du groupement hospitalier de territoire d’Armor 2017-2020  le montre, si l’hôpital de
Guingamp accuse une manque de 1,1 temps plein d’anesthésiste, l’hôpital de Lannion accuse
un manque de 2 temps plein et Saint Brieuc 5,5 temps plein..

On peut dès lors se demander si Saint-Brieuc ne veut pas fermer le plateau technique de
Guingamp pour résoudre sa  pénurie de médecins anesthésistes, au mépris du service que cet
établissement offre à la population en termes de prise en charge de soins de proximité.

Il  nous faut  rappeler  aussi  que la  population  du bassin  de  Guingamp à un taux de
pauvreté supérieur à la moyenne bretonne de plus de 10,5 % (allant même pour Guingamp à
23,2%). Cela implique pour beaucoup l’absence de voiture, investissement trop coûteux pour
de nombreux ménages (véhicule, maintenance, assurance, carburant…).

Si la fermeture aboutissait, l'augmentation de la distance à la maternité la plus proche
aurait des conséquences importantes sur la santé périnatale,  les distances peuvent doubler le
risque de mortinatalité et de mortalité néonatale.

Les futures mamans seront alors priées de faire de 45 minutes à 1 heure de route selon
leur point de départ (Kerpert, Magoar, Kerien, Callac...) pour aller à Saint Brieuc ou Lannion... et
jusqu’à  2  h  en  hiver !  Délais  allongés  par  la  limitation  de  vitesse  à  80  km/h  qui  touche
précisément le réseau secondaire desservant ces communes rurales.

On est loin de la ½heure préconisée par l'Inspection Générale des Affaires Sociales…
Loin de l'engagement de François Hollande promettant qu’"aucun français ne doit se trouver à



plus  de  30  minutes  de  soins  d'urgences".  Ici,  pas  d'autoroute,  peu  de  lignes  droites,  et
beaucoup de virages !

Le document de zonage de l’ARS lui-même met en évidence la sous-dotation de notre
territoire :  peu de sages-femmes libérales dans le pays de Guingamp, peu d’IDE libéraux ,
accès aux officines en cours de fragilisation aux alentours de Guingamp...

A  l’opposé  du  fonctionnement  des  établissements  à  taille  humaine,  la  violence
gynécologique et obstétricale trouve son origine dans une organisation des hôpitaux sur un
modèle fordiste, réduisant les maternités à de véritables usines à bébés qui fonctionnent avec
une logique de rentabilité optimale et avec le moins de personnel possible. Cela implique une
standardisation  des  accouchements,  avec  des  durées  maximales  de  dilatation  du  col,
d’expulsion du bébé et des actes standardisés. 

Cette organisation fordiste se traduit également par des rythmes de travail intenses. Les
sages-femmes  sont  sous  pression,  les  accouchements  sont  monitorés  dans  une  salle  de
contrôle pour gérer la cadence, notamment par le dosage d’ocytocine, etc.

Les recommandations de bonne pratique pour prévenir les maltraitances à l’égard
des  femmes  démontrent  l’importance  pour  l’Etat  de  garder  des  structures  à  taille
humaine comme Guingamp qui a pour spécificité se proposer des accouchements dans
l’eau attirant des patientes de loin, et même de pays voisins.

Notre pays ne donne plus le temps de naître à ses enfants.
Notre pays oublie ses femmes sur les routes ou dans les couloirs.
Notre pays oublie que la naissance est le début de la vie.

Vous trouverez ci joint les photocopies des 5 520 signatures supplémentaires de notre
pétition.

La population est toujours mobilisé ( voir article du premier décembre joint..)  et nous
attendons avec impatience votre arrêté qui entérinera la décision du président de la république.
Le mouvement actuel des gilets jaunes, a plongé le pays dans une crise politique qui démontre
la rupture et la méfiance des populations à l'égard des politiques publiques.Le bon sens appelle
à répondre aux besoins sociaux de nos concitoyens.

Nous vous prions, monsieur le directeur de l'ARS Bretagne, de recevoir l'expression de
toute notre considération citoyenne.

Le comité de défense de la santé du pays de Guingamp

PJ : 
• articles Ouest France et Télégramme du 1er décembre
• 5520 signatures de la pétition contre la fermeture de la maternité de Guingamp


